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+ Qu’est-ce que l’Analyse des Besoins Sociaux?

Définition, Contexte et Méthode:

 Une obligation légale codifiée à l’article R. 123-1 du code de l'action sociale et des familles et
confiée aux CCAS (centres communaux d’action sociale)

 « L'analyse des besoins sociaux consiste en un diagnostic sociodémographique à partir des
données d'observation sociale du territoire. Ce diagnostic est établi avec l'ensemble des
partenaires, publics ou privés, qui participent à la mise en œuvre des actions de prévention
et de développement social »

 L’ABS doit être réalisée la première année suivant les élections municipales

 L’ABS 2020-2021 se caractérise par le bouleversement des besoins sociaux liés à la crise
sanitaire

 Pour l’édition 2020, sa réalisation a été confiée au service Observatoire local et à la Direction
du développement et de l’action sociale qui ont travaillé à partir des données de l’INSEE et
des partenaires ainsi que sur la base d’entretiens avec des professionnels du champ social.

Les objectifs:

 Réaliser un portrait social du territoire et anticiper les besoins futurs des habitants

 Construire un diagnostic partagé avec tous les acteurs du « champ social » (CD, CAF, Pôle
Emploi, CNAV, CPAM…) pouvant aboutir à des projets communs
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+ Situation socio-démographique – Vue globale

Accélération de la croissance démographique

des Albertivillariens à partir des années 2000

 Une croissance démographique continue depuis
la seconde moitié du 19e siècle, malgré deux
ruptures liées à la 2e guerre mondiale et à la
récession industrielle après la crise pétrolière
des années 70

 Forte reprise depuis 1999 et particulièrement au
cours de la dernière décennie: +12 % entre 2012
et 2017, soit une hausse moyenne de +2,3% par
an et de 1 870 habitants par an

 Au niveau métropolitain, la population a cru, en
moyenne, de +0,4% par an durant cette même
période.

 En 2017, Aubervilliers compte ainsi plus de
86 000 habitants.

 98 000 habitants projetés en 2025 et 120 000
habitants pour 2040 (approche démographique,
Observatoire de la société locale)

Evolution démographique 
d’Aubervilliers de 1793 à  2012
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+ Situation socio-démographique- Evolution

1968 à 
1975

1975 à 
1982

1982 à 
1990

1990 à 
1999

1999 à 
2007

2007 à 
2012

2012 à 
2017

France 
métropolitaine

16,6 14,2 13,9 12,8 12,8 12,7 12,1

Aubervilliers 17,7 16,3 18,8 18,8 20,7 20,8 19,4
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 Cette croissance s’explique par le cumul
de deux facteurs: une natalité soutenue
(mais ralentissant depuis 2012) et un
solde migratoire positif (nombre
d’arrivées supérieur au nombre de
sorties)
 Si le dynamisme du taux de natalité concerne

toute la Seine-Saint-Denis, sa combinaison
avec un dynamisme migratoire est un
phénomène spécifique à Aubervilliers

 3 500 arrivées de plus que de départs entre
2012 et 2017

 Une personne sur deux arrivant à
Aubervilliers a entre 20 et 39 ans

 Plus de familles quittent la ville qu’elles
y emménagent: près de 2 270 familles
composées de couples avec enfants sont
parties de la ville en 2016, alors que 1 890 y
sont arrivées.

 Une population étrangère en hausse,
représentant 37% de la population en
2012 et 40% en 2017. Environ 120
nationalités différentes.

Evolution des taux de natalité depuis 1968
Source : INSEE, RP1968 à RP2017

Solde migratoire de 2012 à 2017

41%

24%

17%

7%

+ 24,1%

+ 17,5%

+ 9,4%

+ 15,2%

Aubervilliers Seine-Saint-
Denis

Métropole
Grand Paris

France
 métropolitaine

Graphique : Taux de population étrangère et 
son évolution entre 2012 et 2017

Taux de la population étrangère en 2017

Evolution de la pop étrangère entre
2012-2017

Paroles d’experts…

Bien que ce ne soit pas le
seul motif, les
professionnels de l’action
sociale constatent un lien
entre la hausse de la
population étrangère et les
difficultés constatées dans
les accès aux rendez-vous
en préfecture notamment
pour les démarches liées à
la régularisation du séjour
et à la naturalisation : ces
difficultés l’accès à la
nationalité française et aux
droits qui en découlent.

Selon les constats des services municipaux, cette tendance à la baisse des naissances
s’est poursuivie après 2017 engendrant une diminution des inscriptions scolaires



+ Situation socio-démographique - Structure de la population

 Une structure par âge relativement
stable depuis 1968:
 La population albertivillarienne se

caractérise par sa jeunesse:
1 habitant sur 2 a moins de 33 ans
alors qu’au national 1 habitant sur 2 a
moins de 41 ans.

 Le nombre d’habitants de plus de 65
ans a augmenté depuis 2007 mais la
part des personnes âgées dans la
population a peu évolué alors qu’on
assiste au niveau national à un
vieillissement de la population

 Les enfants (0 à 10 ans) ainsi que les
adultes âgés de 18 à 49 ans sont plus
représentés qu’au niveau national (+ 5%
environ). Les adolescents de 11 à 17 ans
sont légèrement moins présents qu’au
niveau national.

 On note une surreprésentation de la
population masculine (53% de la
population totale) et ce, encore plus
chez les jeunes.
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+ Situation socio-démographique - Structure des ménages 

 Importance du nombre de « ménages sans
lien de parenté » mais vivant ensemble
(Colocation, compatriote, famille élargie…)

 La majorité des ménages (61%) sont
composés de familles, 45% comprennent
des enfants.

 Près d’un quart des familles avec enfants
comprennent 3 enfants ou plus (24%). Cette
proportion s’élève à 16% en France
métropolitaine.

 Les familles monoparentales représentent
33 % des familles avec enfants
d’Aubervilliers (27% au niveau
métropolitain)

 La proportion de ménages d’une personne
reste stable, cependant ils deviennent plus
souvent composés d’hommes : en 2017,
56% des personnes qui vivent seules sont
des hommes, alors qu’ils ne représentaient
que 48% des ménages isolés en 2007.
 Cette évolution paraît liée à l’installation du

centre d’hébergement pour migrants et du
centre d’hébergement d’urgence au Fort
d’Aubervilliers
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Homme vivant seul

Femme vivant seule

Plusieurs personnes sans
famille

Famille monoparentale
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Autre (personnes vivant dans
une famille sans en faire
partie)

Profil des arrivants à Aubervilliers (année 2016) :     
Répartition par type de ménage 



+Situation socio-économique et professionnelle - Population active

70 % de la population est active, mais une part plus importante qu’ailleurs de la population
ne recherche pas d’emploi alors qu’elle n’est ni étudiante ni retraitée
 Même proportion d’habitants entre 15 et 64 ans actifs qu’au niveau national (c’est-à-dire en

emploi ou en recherche d’emploi), mais on observe une moindre activité des femmes,
phénomène qui s’accroît alors qu’il baisse au niveau national, à mettre en lien avec
l’importance du nombre de familles monoparentales

 Alors que les personnes inactives, c’est-à-dire sans emploi et n’en recherchant pas, sont
majoritairement des étudiants ou des retraités au niveau national, à Aubervilliers c’est la
catégorie « autres inactifs » qui est la plus importante > hormis les femmes au foyer, il s’agit de
personnes hébergées en communauté ou chez des tiers qui peuvent notamment être en attente
de titre de séjour
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Evolution de la population active selon sa catégorie socioprofessionnelle 

64 % des actifs sont ouvriers ou employés (50 % au niveau national)
 Une diminution de la proportion d’actifs employés et ouvriers entre 2007 et 2017 (-3 %), et

particulièrement chez les ouvriers, au profit de celle des professions intermédiaires (+2%)
 Des écarts plus importants dans l’accès à l’emploi puisque 90% des cadres occupaient un emploi en

2017 contre 78 % des employés



+ Situation socio-économique et professionnelle - Chômage
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Un taux de chômage structurellement plus élevé qu’au niveau national : 23 % contre 13 %
Il est cependant en légère baisse depuis 2012 (-1,1 %), baisse qui s’est poursuivie en 2018 et 2019
avant la crise sanitaire
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Chômage au sens de recensement 
Aubervilliers Seine-Saint-Denis France métropolitaine

2012 2017 2012 2017 2012 2017
Nombre de chômeurs 8 933 9 523 136 342 143 588 3 770 002 4 002 352 
Taux de chômage 24,2% 23,1% 18,2% 18,4% 12,7% 13,4%
Taux de chômage par sexe

Taux de chômage des hommes 22,5% 21,1% 18,0% 17,9% 12,1% 12,8%

Taux de chômage des femmes 26,4% 25,7% 18,4% 19,0% 13,3% 14,0%

Ecart en points taux de chômage femmes / hommes 3,9 4,6 0,4 1,1 1,2 1,2

Part des femmes parmi les chômeurs 47,0% 47,0% 48,0% 49,0% 51,0% 51,0%

Taux de chômage par âge
Taux de chômage des 15-24 ans 38,6% 32,9% 33,9% 33,1% 27,6% 27,7%
Taux de chômage des 25 à 54 ans 22,8% 22,1% 16,6% 17,1% 11,0% 11,9%
Taux de chômage des 55 à 64 ans 17,8% 21,0% 13,2% 14,7% 9,6% 10,9%

Le chômage touche plus les femmes (26 %) et les jeunes (33 %), mais on observe une hausse chez 
les 55-64 ans
 Baisse importante de 6 % du chômage des jeunes entre 2012 et 2017, qui peut s’expliquer par une meilleure insertion des

jeunes en lien avec l’élévation du niveau de formation
 Hausse de 3,2 % du chômage des 55-64 ans, soit une hausse plus importante que celle constatée au niveau

départemental et national



+ Situation socio-économique - Revenus
Un taux de pauvreté en hausse, à 44 %, contre 14,5 % à l’échelle métropolitaine
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La moitié des ménages touche – de 1 130 € par mois, mais les inégalités se creusent en fonction du 

quartier, de l’âge, de la composition familiale

 Des ménages particulièrement défavorisés dans le Sud-Est de la ville (La Villette / Quatre Chemins) et

moins défavorisés dans le Nord de la ville, à l’exception de la Maladrerie et des Mélèzes.

 Alors qu’à l’échelle métropolitaine le niveau de vie a tendance à augmenter avec l’âge, on observe à

Aubervilliers un glissement vers la pauvreté des générations nées après le baby-boom (40-60 ans). La

situation des jeunes ménages (moins de 30 ans ou 30-39 ans) semble elle légèrement s’améliorer,

 Les familles monoparentales, les familles nombreuses et les ménages dits « complexes » vivant ensemble

sans lien de parenté sont les plus exposés à la pauvreté

Les écarts de revenus sont de plus en plus importants à Aubervilliers

Alors que les revenus des plus modestes ont augmenté moins vite qu’au niveau départemental (+2,8 % vs

+9,3 %), ceux des plus aisés ont connu une plus forte augmentation (+3,4 % vs 2,6 %)

Evolution du taux de pauvreté à Aubervilliers en 2012 et 2017



+ Situation socio-économique – Prestations sociales
Des ménages trois fois plus dépendants des prestations sociales qu’au niveau 

national
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 Deux foyers sur trois sont couverts par au moins une prestation de la CAF et un quart des foyers dépend à 

100 % des allocations
 16 % de la population est couverte par le RSA contre 10 % au niveau départemental

 20 % de la population est couverte par la Prime d’activité

 20 % des ménages touchent des allocations familiales

 40 % des ménages touchent une aide au Logement

 Les publics les plus dépendants sont les familles monoparentales (80% des familles touchent une allocation

de la CAF) et les personnes vieillissantes : les + de 50 ans sont sur représentés parmi les bénéficiaires du

RSA et 13 % des retraités perçoivent l’ASPA (allocation de solidarité pour personnes âgées) contre 3 % au

niveau national

 Pour autant, les ménages les plus modestes bénéficient de moins de prestations sociales qu’au niveau

national, ce qui peut s’expliquer par une non éligibilité aux droits ou un non recours aux droits



+ Santé - Contexte

 L’état de santé d’une population dépend de
multiples facteurs, et notamment des conditions
de vie des habitants, de leur situation sociale et
de leur accès aux soins.

 Population jeune car plus de la moitié des
habitants sont âgés de moins de 35 ans.

 Mais la situation sociale et économique d’une
population impacte les indicateurs de santé : la
santé des populations défavorisées étant plus
fragile (espérance de vie, santé perçu,
comportements à risques, ...).

 La proportion de bénéficiaires de la CMU, ACS ou
C2S est nettement supérieure (27%) à celle
observée à l’échelle départementale (16%) ou
régionale (inférieure à 10%), signe de la précarité
de la population. Les bénéficiaires de l’AME
représentent 4,5% ( 2,3% au niveau du
département).

CMU: Couverture Maladie Universelle
ACS: Aide à la complémentaire Santé
C2S: Complémentaire Santé Solidaire
AME: Aide Médicale Etat

 Malgré la présence d’un centre municipal de santé, la densité
médicale d’Aubervilliers plus faible qu’au niveau régional ou
national:

• 52 omnipraticiens libéraux, soit environ 6 pour 10 000 habitants. La
densité de médecins généralistes pour 10 000 habitants est ainsi
plus faible qu’au niveau régional (7,4 pour 10 000) ou national (8,9
pour 10 000)

• 48 médecins généralistes sur la commune (2020).
• 36,5% des médecins généralistes sont âgés de plus de 60 ans et

seront donc amenés à arrêter leur activité dans les prochaines
années.

• Des spécialités sous représentées, bien qu’intervenants sur des
publics cibles prioritaires: pédiatres, gériatres, gynécologues,
dentistes…
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+ Santé – Analyse des principaux déterminants

Plus d’enfants nés de mères jeunes et plus de naissances prématurées
 15% des femmes domiciliées à Aubervilliers qui ont eu un enfant en 2019 étaient âgées de moins de 25 ans

contre 9% au niveau régional
 + 2.5% de naissances prématurées / au niveau national, ce qui génère un risque accru de difficultés de

développement

Des populations plus exposées aux comportements à risque
 Moins de sportifs réguliers en Seine Saint Denis (46%) qu’au niveau régional (49 %), le sport étant plus

fréquent chez les personnes très diplômées (50 %) que chez les personnes peu diplômées (37 %)
 Le tabagisme régulier touche davantage les populations précaires
 À l’inverse, la consommation régulière d’alcool chez les adultes tend à diminuer chez les plus faibles revenus

Une sur-incidence des Affections Longue Durée (ALD) pour diabète et

maladies cardiovasculaires
 14% des affiliés au régime général, sont bénéficiaires en Affectation Longue Durée (ALD), donc atteints d’une

maladie chronique grave
 Cette proportion est la même qu’au niveau départemental ou régional
 Les ALD les plus fréquentes chez les Albertivillariens sont les maladies cardiovasculaires, le diabète, les

maladies de l’appareil respiratoire
 Les tumeurs représentent la 1ère cause de mortalité des Albertivillariens
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+ Santé – Analyse des principaux déterminants 14

Aubervilliers Plaine-Commune Ile-de-France

Part des femmes de 25 à 65 ans ayant bénéficié d'un frottis au
cours des 36 derniers mois (2018)

40,8 43,3 49,9

Taux de participation au dépistage organisé du cancer du sein
(2018-2019)

25,3 17 36,8

Taux de participation au dépistage organisé du cancer du
côlon-rectum (2018-2019)

14,1 17 20,8

Part des 6-18 ans ayant eu recours à un dentiste 41,6 42,6 52

Part des 65 ans et plus ayant eu une délivrance d'un vaccin
contre la grippe (2019)

37,2 39,4 47,8

Participation au dépistage et comportements préventifs (en %)

Le recours limité aux soins peut résulter de trois facteurs :
• soit la population est en meilleure santé et nécessite donc moins de soins,
• soit la précarité des habitants induit un moindre recours aux soins à cause du reste à charge,
• soit la population renonce aux soins pour d’autres raisons (méconnaissance des dispositifs, peur

d’être jugés, accès difficile aux prestations, etc..).

 Bien que les taux de non recours aux soins aient considérablement diminué depuis
10 ans, ils restent plus importants qu’aux niveaux départemental et régional

 Peu de participation aux opérations de dépistage

Un recours aux soins et aux opérations de dépistage limité

 Un risque de difficulté d’accès accru à l’AME en raison de la nécessité de prendre rdv
en ligne pour une première demande depuis juin 2021



+ Santé: Handicap et dépendance 15

Recenser le nombre de personnes touchées par un
handicap n’est pas possible. Seules les statistiques
liées aux prestations permettent de déterminer un
nombre de bénéficiaires.

 1,7 % des enfants perçoivent l’AEH, c’est-à-dire
ont une incapacité entre 50 et 80 %. La proportion
est similaire au niveau national.

 En revanche chez les adultes, la proportion de
bénéficiaires de l’AAH (2,4 %) est plus importante
qu’au niveau national (2,1%). A noter que
l’éligibilité à l’AAH est également liée aux revenus.

Paroles d’experts…

 Les problématiques liées au handicap sont de plus en plus importantes,
et il manque de structures pour faire face aux besoins.

 Les professionnels notent un manque de visibilité sur les chiffres du
Handicap plus particulièrement chez les enfants, et une sous-estimation
du phénomène constaté dans les structures d’accueil (crèches,
écoles…)

 Fort besoin de coordination entre les services, institutions, associations
qui interviennent sur le champ du handicap sur le territoire.

8 % des personnes âgées touchent l’ADPA, comme au
national, mais les Albertivillariens vieillissent de plus en plus
mal:
 En termes de situation de santé, mais aussi situation

économique, isolement…
 Ils entrent plus tôt dans la dépendance (25 % des

bénéficiaires de l’Allocation de dépendance à domicile ont
moins de 75 ans, contre 14% au niveau métropolitain),

 Les personnes dépendantes vivent ainsi plus souvent à
leur domicile (et moins souvent en établissement) qu’au
niveau national. Outre les aspects culturels et liés au coût,
cela peut aussi être mis en lien avec l’âge de la population.
A Aubervilliers, peu de seniors sont très âgés (80 ans et
plus). Or, l’âge à l’entrée en établissement est, en
moyenne, très élevé (85 ans et 2 mois, en 2015 ),
l’établissement étant souvent perçu comme solution de
dernier recours.
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+ Le logement – Développement urbain
Un parc de logements qui date principalement de l’après-guerre, enrichi par une

accélération récente des constructions
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Nombre de logements construits par grande période

Source : RP 2017. Note : Seul le nombre de logements construits avant 2014 est stabilisé

 Accélération du rythme des constructions: 625 logements / an entre 2015 et 2020 contre 382
logements / an entre 2006 et 2014

 45 % de logements sociaux intermédiaires construits selon le Plan local d’Habitat 2010-2015, ne
correspondant pas aux besoins des demandeurs, majoritairement très modestes

 Impact fort sur les équipements et les services publics (création de 5 écoles entre 2010 et 2019),
nécessité de préserver des espaces verts face à la bétonisation et à la densification

Résidences principales selon le statut
d'occupation

2017 2030
Evol. 2017-2030
(points)

Evol. 2017-2030 (en
%)Nombre % Nombre %

Rés princ occupées Propriétaires 7359 23% 10813 28% 5,5 47%

Rés princ HLM louée vide 10436 32% 12595 33% 0,7 21%

Rés princ occupées Locataires privés 14082 43% 14335 37% -6,0 2%

Rés princ logé gratuit 602 2% 602 2% -0,3 0%

Résidences principales (total) 32478 100% 38344 100% 18%

Evolution du nombre de résidences principales, par statut d’occupation, entre 2017 et 2030 - données de la Direction de l’Urbanisme arrêtées à octobre 2020

Des projections vers plus de propriétaires (+5 % entre 2017 et 2030), moins de ménages locataires du
parc privé, une stabilité des ménages locataires du parc social
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+ Le logement – Etat des lieux du parc

75 % de locataires, dans des appartements de petite taille (3p  ou -), dans 
un parc composé à 45 % de logements sociaux

Statut d'occupation en 2017 Aubervilliers
Seine-Saint-
Denis

Métropole
Grand Paris

France
métropolitaine

Taux de propriétaires parmi les résidences
principales

22,7% 39,0% 39,1% 57,6%

Taux de locataires du parc privé parmi les
résidences principales

43,3% 27,0% 33,4% 25,5%

Locataire ou sous-locataire d'un logement
HLM loué meublé ou d'une chambre d'hôtel

32,1% 32,0% 24,2% 14,7%

Taux de locataires HLM selon la DRIHL 45,3% 38,8%

Répartition des résidences principales selon leur statut d’occupation, comparaison de différentes échelles territoriales Source : INSEE, RP2017 ; DRIHL 2017 
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 Des logements de 4p ou plus peu fréquents (16% des résidences principales ont 4p et 5,5%
ont 5p et +) alors qu’Aubervilliers présente un fort taux de familles nombreuses

 12 000 logements sociaux, une trentaine de bailleurs dont le principal est l’OPH avec un parc
de plus de 8 000 logements

 60% du parc locatif social date d’avant 1975, ce qui génère des problématiques liées à des
carences thermiques, de l’inconfort, de l’inaccessibilité

 1 propriétaire sur 5 habite une maison, les propriétaires sont plus nombreux dans les
logements récents (construits après 2005)



+ Le logement – Les locataires

Une tension très forte dans l’accès au logement avec une durée moyenne
d’attente de 4 ans pour un logement social
 Un taux de logements vacants de 6 % (contre 11 % en 1999), révélateur du peu de disponibilité
 Seules 8 % des demandes de logement social ont pu être satisfaites en 2017 (soit 622 sur 7

841)
 Une durée moyenne d’occupation des locataires du parc social de 14 ans avec un taux de

rotation particulièrement faible dans les T3 et +
 57 % des demandes concernent des T2 ou des T3
 84 % des logements sociaux sont de type PLUS (destinés aux ménages modestes), 4 % sont de

type PLAI (destinés aux ménages très modestes)
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Un effet report dans le parc privé ancien
• 70 % des appartements du parc privé ont – de 2p, et datent pour la majorité d’entre eux d’avant 1970
• Des ménages deux fois plus mobiles que dans le parc social avec une ancienneté moyenne de 7 ans
• Comme dans le parc social, 50 % locataires du parc privé connaissent des situations professionnelles

précaires

Profil des demandeurs
 Une sur représentation des personnes seules

(40%)
 48 % ont un emploi
 45 % hébergés de façon précaire
 57 % ont revenu inférieur à 1 000 €

Profil des bénéficiaires
 33 % de familles, souvent monoparentales, des

familles nombreuses sous-représentées
 57 % ont un emploi
 55 % étaient déjà locataires
 55 % ont revenu sup à 1 000 €



+ Le logement – Hébergement

Une forte proportion de ménages hébergés (12 % de la population)
 Avec 3 600 places d’hébergement, la ville héberge 3 fois plus de personnes que la moyenne

au niveau de la Métropole du Grand Paris (hébergement pérenne, d’urgence ou adapté dans
des foyers ou résidences sociales…)

 Par ailleurs, entre 5 000 et 6 700 personnes hébergées chez des tiers
 Ce sont des ménages à faibles ressources, souvent de nationalité étrangère, peu insérés

professionnellement
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Une forte croissance des résidences étudiantes
 16 résidences étudiantes en 2020 contre 1 en 2012, soit au total plus de 2 600 logements
 Contingent SIAO dans certaines d’entre elles



+ Le logement - Mal logement 20

La sur-occupation, une problématique particulièrement prégnante sur Aubervilliers
 Près de 35 % des ménages habitent un logement sur-occupé contre 13 % en Ile-de-France, une

part en hausse de 4 points depuis 2009
 Un tiers des enfants et adolescents âgés de – de 15 ans vivent dans un logement sur occupé

Le Mal logement, une problématique particulièrement prégnante sur Aubervilliers
 Près de 10 % des logements ne disposent pas de salle de bain contre 3 % en France métropolitaine,

une part qui n’a pas diminué depuis 2007
 Environ 12 % des logements disposent d’un chauffage électrique d’avant les années 70, susceptibles

d’être qualifiés de « passoires énergétiques »
 Les logements dits « sans confort » se concentrent dans le parc privé

Le logement insalubre
 Malgré une résorption de 10 % depuis 2005, près de 20 % du parc privé reste potentiellement indigne

(contre 7 % au niveau départemental)
 L’habitat privé indigne, rôle d’accueil des ménages les plus pauvres ne parvenant pas à accéder au

parc social et ayant un besoin urgent de logement

34%

6%13%

21%

7%

7%

4%
9%

Graphique - Motifs principaux des demandes de logements social des ménages albertivillariens (en %) 
- juillet 2019

Sans logement ou hébergé ou en logement temporaire
Logement insalubre ou non décent
Logement trop cher
Logement trop petit
Motif en lien avec le changement de configuration familiale
Santé et Handicap
Problèmes d'environnement ou de voisinage
Autres



+ Formation - Diplômes
 Niveau de qualification en progression mais les

habitants d’Aubervilliers restent moins diplômés que
ceux de la métropole du Grand Paris ou que la
moyenne nationale.

 Niveau de diplôme en augmentation au fil des
générations : 18% des Albertivillariens âgés de 25 à 39
ans ne disposent d’aucun diplôme ou uniquement du
brevet des collèges, alors que c’est le cas de 68% des
habitants âgés de 65 ans et plus.

 Parmi les sortants de plus de 16 ans du système
scolaire, 21% de diplômés de l’enseignement
supérieur (BAC +3 et plus), 31% de niveau BAC-CAP-
BEP .

 Près de la moitié n’a pas de diplôme ou dispose
uniquement du brevet des collèges.

 Les femmes plus diplômées que les hommes:
 35% des hommes âgées de 25 à 39 ans n’ont pas de

diplôme contre 27% des femmes.

 Un taux de retard scolaire qui augmente au fur et à
mesure de l’avancée dans la scolarité (12% des élèves
de 6ème, 31 % des terminales), plus élevé qu’au niveau
national (inférieur à 7% pour les 6ème), mais qui
s’amoindrit au fil des années.

 Un taux d’admissions au bac en augmentation depuis
2012 ( 67% en 2012, 89% en 2019) mais il reste
moins bon qu’au niveau national
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Niveau de formation de la population de plus de 16 ans sortie du système scolaire

Taux de scolarisation des jeunes âgés de 18 à 24 ans en 2007 et 2017, par sexe
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+ Emplois et Entreprises
 Aubervilliers est une ville attractive en termes

d’emploi:

 Près de 32 400 emplois sur le territoire: +2,2 % entre
2012 et 2017 contre +0 % au niveau national

 2 140 établissements créés en 2018 contre 1 100 en
2012

 Nombre important d’établissements spécialisés dans le
commerce, les transports, et les services divers : 80%
des établissements actifs (contre 74% sur Plaine
Commune, et 65% au niveau métropolitain)

 87 % des établissements ont moins de 10 salariés

 Un essor économique qui profite peu aux
habitants d’Aubervilliers:

 Beaucoup de postes d’ouvriers et d’employés sur la
ville, mais cela reste inférieur au nombre d’actifs
résidant sur la ville exerçant ce type d’emploi.

 Les mobilités domicile/travail, essentiellement
tournées vers Paris, les communes proches du 93
et grande couronne: + de 400 albertivillariens
travaillent également à Roissy.

 Le développement des auto-entreprises et de
l’ESS: de nouvelles voies d’insertion
professionnelle?

 Les deux tiers des entreprises créées à Aubervilliers au
cours de l’année 2018 sont individuelles mais leur statut
demeure fragile

 300 acteurs de l’économie sociale et solidaire

Répartition des établissements actifs employeurs par secteur d'activité agrégé, 
2017

28/05/2021
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+ Impact économique et social de la crise sanitaire 
Covid-19

Des effets immédiats: surmortalité, hausse du chômage, de la
précarité alimentaire

 Entre début mars et fin avril 2020, deux fois plus de décès qu’en 2018 ou 2019 à
ces mêmes périodes

 Entre janvier et octobre 2020, hausse du nombre de demandeurs d’emploi de
+8 %, contre +5,3 % à l’échelle métropolitaine, particulièrement les jeunes actifs de
– de 20 ans (+30 %)

 Entre janvier et décembre 2020, une hausse des demandes alimentaires auprès
du CCAS (+ 30 %) et de tous les acteurs de l’aide alimentaire du territoire

 Bascule dans la pauvreté de nouveaux publics: 60 % de nouveaux publics dans
les demandes alimentaires réalisées par le service social municipal (populations
tirant ses ressources de l’économie informelle, étudiants, intermittents du
spectacle, jeunes ménages actifs…) > ces ménages sont sur représentés dans les
demandes d’aide alimentaire car il n’y a que 40 % de nouveaux ménages reçus par
le service social
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+ Impact économique et social de la crise sanitaire 
Covid-19

La hausse des besoins sociaux, un effet immédiat risquant de durer sur
plusieurs années?

 Une tendance qui s’inverse dans la répartition entre ménages connus et ménages non connus du
service social municipal: alors que depuis 2016, on assistait à une hausse continue de la part des nouveaux
ménages dans les réceptions du service social, la tendance s’est inversée en 2020. Cela peut s’expliquer
par 2 phénomènes:

 Les ménages non connus ont eu des difficultés d’accès au service liées à la crise sanitaire,
 Les ménages les plus impactés par la crise étaient des publics déjà familiers du service social municipal.
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 Hausse des besoins sociaux: augmentation des ruptures familiales, dégradations des situations (ex.
violences conjugales), angoisses et troubles psychiques (+37% d’hospitalisations en urgences
psychiatriques à l’EPS Ville Evrard), difficultés d’accès ou de maintien des droits liées à la fermeture
physique des administrations > 30 % des ménages reçus en 2020 par le service social municipal ont
été impactés par la COVID

 Parmi les ménages impactés par la Covid: 31 % sont salariés ou indemnisés par Pôle emploi, 22 %
touchent du RSA ou une prime d’activité, 17 % sont sans ressources ou en attente de droits

 Parmi les ménages impactés par la Covid: 35 % sont locataires dans le privé, 33 % dans le public, 11 %
sont hébergés

 Seuls 2 % des ménages suivis ont bénéficié d’une demande d’aide exceptionnelle aux impayés de loyers
(CD) faite par une AS et seuls 5 % d’une aide financière exceptionnelle CAF

35% 38% 47% 50% 40%

65% 62% 53% 50% 60%

0%

50%

100%

2016 2017 2018 2019 2020

Nouveaux ménages Anciens ménages



+ Impact économique et social de la crise sanitaire (suite)

Des craintes sur les effets à moyen terme difficilement mesurables aujourd’hui

 La fin des dispositifs d’aide exceptionnelle mis en place risque de créer un « effet rebond »
dans la hausse des besoins sociaux comme par exemple le report des expulsions locatives,
avec un risque d’une hausse des besoins s’étalant sur plusieurs années

 La fermeture des écoles au printemps 2020 a entraîné de nombreux décrochages scolaires dont on ne
mesure pas encore les effets

 Le moindre recours aux soins constaté pendant le 1er confinement va entraîner des retards de
diagnostics, des ruptures de soin pouvant générer à moyen terme des retards de prise en charge et
aggraver les pathologies existantes

Des nouveaux besoins mis en exergue par la crise:

 Une enquête nationale réalisée en avril 2020 montre qu’un tiers des adultes souffrait de détresse
psychologique. Les Albertivillariens, qui ont vécu confinés dans des logements sur-occupés, dont la
situation financière s’est dégradée, ou qui avaient déjà recours à des soins de santé mentale sont plus
touchés que les autres.

 Des seniors isolés: plus exposés, les mesures de protection concernant les plus âgés ont impacté
négativement leur bien être physique et psychique

 Le « choc » du numérique: la bascule en télétravail de certaines administrations et la fermeture des
accueils physiques ont placé les usagers dans l’obligation de s’adapter à la dématérialisation. Cela a
renforcé le besoin d’accompagnement sur les démarches en ligne.
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+ Impact économique et social de la crise sanitaire (suite)

Une capacité de résilience et des effets positifs

 Vers une reprise de l’activité stabilisant voire diminuant le nombre de chômeurs? >
amélioration des chiffres au 1er semestre 2021 et potentiel lié aux grands chantiers de la
Métropole pour favoriser le retour à l’emploi

 Des élans solidaires chez les jeunes et dans le monde associatif, avec l’émergence de
nouveaux acteurs de l’aide alimentaire

 Une meilleure prise en compte du besoin d’adaptation des logements constatée par la
CNAV chez les seniors, mais aussi chez tous les habitants

 Des nouveaux modes de communication (visio, téléphonie mobile, systèmes de
messageries…) favorisant la continuité du service rendu aux usagers et le travail en réseau
des professionnels
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+ Vers un Projet Social de Territoire ?

Etape n°1: l’Analyse des besoins 
sociaux, un diagnostic

Etape n°2: la Restitution, le partage 
des enjeux

Etape n°3: la Construction de projets 
partenariaux

Etape n°4: la Formalisation d’un Projet 
social de territoire, feuille de route 

pour un développement social partagé 

Présentation aux 
élus et aux 
partenaires

tables rondes

Préfiguration 
d’actions 

communes lors de 
tables rondes

Co-construction lors 
de groupes de 

travail

Vote par les 
instances politiques
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Le Projet Social de Territoire est une réponse aux besoins identifiés dans l’Analyse des Besoins
Sociaux: il crée une dynamique transversale, un pilotage d'objectifs partagés entre les acteurs du
champ social permettant une transformation sociale durable du territoire

Bureau municipal du 
1er juin, Commission 
du 7 juin, Restitution 
plénière du 2 juillet

Restitution 
plénière du 2 
juillet –
après-midi

Juillet -
Novembre

Décembre
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